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dt VMb et d*Hérode, accusé par de faux té-

moms, iouffleté, couvert de crachats, frappé de

verges, couronné d'épines, tourné en dérision,

rassasié d'opprobres et d*ignoimmes, enfin, dé-

pottiUé de voi haJnli, attadié avoo d«i don» wr
vm croix,]^ entre deux larrons, abreuvé ;

fiel el de vinaigre, et percé par le fer d i

lance : aimable Sauveur, ainsi immolé pour con-

sopimer ^oeuvre sublime do notre rédemption, en

nous arrachant i\ la triple servitude du péché,

du démon et de Tenfcr, je TOa^ en conjure par

tant de suppliceeateoceieildiiréi paramour pour

moi,ol tot le fouremr eewi to^jonre |MP6eent h

mon cœur, je vous en conjure, par votre Croix

et votre mort,pré3erveï-moi des peines de 1 enfer,

et daignez m'introduire dans ce royaume cé^te

où vous avez introduit le l&rror ^émtent, cme^
avec vous ; vous qm, étantDk .

vivei et régnea

a?ee le Sûni-Esprit, dans tous lie éMm cm
nèetoe. ÂSaaà eoit^.

PimsilB : ô BOK JÈBUB»

bon et trèi-doux JésM, je me prottMM & fanoux Mr

votre présence, et Je row priettVMS «roc toate^

ferveur de mon ûme, de daigner grarer dans mon cœur dé

vifs sentiments de foi, d'espérance et de charité, nn vrai

repentir de mes égarements et une TOloBt& «rt»«umft de m'en

corriger, pendant que je coaiMèn «n OoNutew. et que je

cwitemple en esprit vos cinq plaies, avec une grande aflbe-

tkm et une grande douleur, ayant devant lesyeux ces parolet

pn^tiqnetfaed^lewintcoi Dtiàfwoaa^^'^mm


